
Frères et sœurs,

Alleluia ! Cri de joie, cri de libération. 
La Résurrection de Jésus est le grand « oui » du Père à 
l’humanité qu’il a portée tout entière en lui. Oui à la vie de 
tous et de chacun des humains, oui à la vie éternelle de 
tous et de chacune et de chacun d’entre nous, malgré 
nos médiocrités, malgré nos opacités, malgré nos 
violences et nos cruautés, malgré nos cœurs durs et 
sclérosés parfois. Pâques, c’est la percée, la traversée, 
opérée par Dieu en Jésus jusqu’au plus endurci de nos 
libertés, pour tirer les humains, l’un après l’autre et l’un 
avec l’autre, vers la vie pleinement vivante. 

Alors, joie pour nos 41 catéchumènes devenus nos 
frères et nos sœurs en cette nuit de Pâques : nous 
les accueillons comme des dons que Dieu nous fait. 
Alors, joie pour les sacrements par lesquels nous 
nous laissons mettre sous la main puissante de Dieu 
qui relève, qui nourrit, qui nous façonne pour que nous 
laissions l’amour percer en nous. Alors, joie de Jésus-

Christ et pour lui, même pour vous, frères et sœurs, qui 
vivez des moments difficiles (il y en a sans aucun doute 
parmi vous qui lisez ce billet), joie pour le Seigneur, le Fils 
qui éprouve la tendresse du Père pour lui, allé au bout 
de l’obéissance par amour pour nous. Que notre joie 
pleine d’espérance se transforme en charité active, en 
attention, en disponibilité, en délicatesse, en patience, 
avec celles et ceux qui souffrent de maladie, avec ceux 
et celles qui sont en dépression ou atteints de maladies 
psychiques, avec les personnes en fin de vie et celles 
qui sont dans l’agonie, avec celles et ceux qui perdent 
espoir. Puisse la joie de Pâques nous donner à tous et à 
toutes un regard nouveau sur la vie et sur la mort et une 
énergie nouvelle en ce monde. 

Bon temps pascal. À la joie de nous retrouver tous pour 
le pèlerinage diocésain du lundi de Pentecôte, le 29 mai, 
à l’abbaye d’Igny,

+Eric de Moulins-Beaufort,
Archevêque de Reims
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Tous en marche vers Igny !
À l’occasion de la Pentecôte, nous sommes invités 
à nous rassembler à Notre-Dame du Val d’Igny pour 
vivre notre pèlerinage diocésain annuel. Jeunes 
et vieux, parents et enfants, familles ou personnes 
seules, à pied ou en fauteuil, vous êtes tous invités à 
venir sur les routes autour de l’abbaye le lundi 29 mai 
2023. Les collégiens seront présents grâce à leur ras-
semblement annuel, et vous ? 

Informations pratiques sur le site Internet 

du diocèse www.catholique-reims.fr. Les 

transports en bus seront assurés au départ 

de vos espaces missionnaires. 

Un parcours spirituel est prévu sur place 

pour les personnes à mobilité réduite.



Depuis plusieurs années, la paroisse Notre-Dame 
Saint-Jacques organise un repas partagé à l’occasion 
de la journée mondiale des pauvres. Encouragée 
par  la délégation diocésaine à la diaconie, l’E.A.P a 
décidé d’approfondir sa réflexion et de développer 
ses actions pour mieux sensibiliser les paroissiens 
à la cause des plus démunis. 

En lien avec les organismes caritatifs présents sur la 
paroisse : le Secours catholique, l’Ordre de Malte et la 
Société St Vincent de Paul, la journée mondiale des 
pauvres a été une première occasion de répondre à 
cet appel. Lors des célébrations eucharistiques du 
13 novembre, nous avons confié au Seigneur tous 
nos frères en situation précaire, nous avons écouté 
leurs témoignages, puis, ensemble nous avons 
partagé le repas au cours duquel des liens fraternels 
se sont créés dans une ambiance chaleureuse. 

Ensuite, pendant le temps de l’Avent, un appel a 
été lancé pour confectionner des paquets cadeaux 
contenant des produits d’hygiène et une carte de 
vœux préparée par les enfants du catéchisme et 
de l’école Notre Dame. L’ensemble a été remis 
aux sans-abris peu de temps avant Noël. Enfin, le 

dimanche suivant la fête de la Chandeleur, une 
après-midi crêpes a rassemblé paroissiens et 
habitués des locaux du Secours catholique. Plutôt 
que de les faire venir dans les salles paroissiales, 
comme nous l’avions fait à deux ou trois reprises 
avant les années Covid, il nous paraissait important 
que les paroissiens aillent à leur rencontre dans des 
lieux qui leur sont familiers. Tous ceux qui étaient 
présents se sont régalés et sont repartis heureux de 
ce bon moment riche en découvertes et en partages. 
Pendant le temps du Carême, un nouveau projet 
est en route. Ce sera pour nous tous une nouvelle 
occasion de manifester notre solidarité et de grandir 
en humanité.

Bernadette

VIE DIOCÉSAINE

Des actions envers les autres

Dans le cadre du partenariat signé entre les 
diocèses de Reims et de Phan Thiết, le diocèse de 
Reims accueille des séminaristes vietnamiens. 
En soutenant la formation de ces futurs prêtres, 
le diocèse de Reims essaie de faciliter l’accueil 
de nouveaux prêtres qui souhaiteraient devenir 
missionnaires dans notre diocèse. 

En août dernier, Mgr Éric de Moulins-Beaufort s’était 
rendu au Vietnam une première fois. En octobre, il 
assistait à leur assemblée plénière à Hanoï pour 
approfondir le partenariat. En novembre 2022, 
l’archevêque accueillait à Reims Mgr Joseph Do 
Manh Hun, évêque du diocèse de Phan Thiết. En 
janvier 2023, c’est le vicaire général du diocèse de 
Reims, le Père Thierry Bettler qui se rend à son tour 
à Phan Thiết, accompagné du père Paul NGuyen de 
l’espace missionnaire Reims nord. Le père Bettler a 
rencontré deux séminaristes : Pierre-Hieu et Paul-
Bao. Ces derniers ont rejoint en février Jean et 
Pierre, arrivés il y a un an, actuellement en formation 
au séminaire de Paris pour notre diocèse.

Paul-Bao et Pierre-Hiue participent à la vie de 
l’espace missionnaire Reims nord, aux côtés du Père 
Paul Nguyen, tout en continuant leur apprentissage 
du français, puis leur formation de séminariste en 
France.

Bienvenue à Paul-Bao et Pierre-Hiue

Médiations, parole d’évêque, fraternité
missionnaire diocésaine, émissions « en route pour 

la mission » et « tous freres et sœurs »,
vie diocésaine...

Retrouvez-nous sur RCF Reims-Ardennes !



Mission d’un jour à Launois-sur-Vence
Une mission d’une semaine, c’est bien, mais c’est 
lourd à préparer, et ça ne revient dans une paroisse… 
que tous les 15 ans si l’on n’en vit qu’une par an et 
que l’on a 15 paroisses !

C’est pourquoi l’Espace Missionnaire Ardennes Sud 
vient de mettre en route une mission mensuelle 
d’une journée, dans une paroisse, Notre-Dame des 
Crêtes pour le lancement de l’expérience. Cette 
journée a été préparée avec le CLA, qui a choisi 
comme lieu le plus gros village, Launois-sur-Vence, 
730 habitants, avec une population diversifiée : un 
lotissement, des logements sociaux, des jeunes 
couples avec enfants, des gens du voyage, et, bien 
sûr ! la population plus traditionnelle d’un village.

Le mercredi 1er mars (mercredi : jour où l’on 
rencontre de jeunes mamans avec leurs enfants), 
des binômes constitués de l’Equipe Pastorale, de la 
Fraternité missionnaire diocésaine, de missionnaires 
de paroisses voisines ayant déjà vécu une mission, 
de paroissiens, se sont lancés à la rencontre des 
habitants. Résultat : de belles rencontres, une 
communion spirituelle au sein de chaque binôme, 

une église qui est restée 
ouverte toute la journée 
avec des cloches qui ont 
sonné alors qu’elle est 
fermée habituellement, 
une messe en fin de 
journée avec quelques 
personnes rencontrées 
dans la journée…
Témoignage d’Houria en 
fin de journée : « Alors que 
j’habite dans le village, ça 
m’a permis de rencontrer 
autrement les habitants ! 
». Et maintenant, rendez-
vous tous les mois dans une paroisse, pour 
rencontrer d’autres personnes qui seront, elles aussi, 
heureuses que l’Eglise vienne à leur rencontre !

Les prochaines missions d’un jour : le mercredi 12 
avril à Machaut, le mercredi 31 mai à Asfeld et le 
mercredi 28 juin à Boulzicourt.

Abbé Bruno Coqueret

VIE DIOCÉSAINE

L’histoire du sanctuaire de Neuvizy
Le 30 avril 1752, 8 enfants traversent la forêt pour 
se rendre au catéchisme à environ 2 km à Villers le 
Tourneur. Sur ce chemin, quelque chose de troublant 
attire leur regard : une statuette, toute petite, 
semblable à celles que les bûcherons ont l’habitude 
d’emporter avec eux, par foi ou par superstition. 
Un rai de lumière éclaire la statuette, ils tombent 
à genou et récitent les prières qui leur reviennent 
puis ils courent chez Monsieur le curé, à Villers le 
Tourneur et lui racontent le « miracle ». Etonné par 
leur sérieux et la certitude qu’il lit dans leurs yeux, 
il les suit jusqu’à l’endroit où ils ont vu la statuette, 
elle est toujours là, elle invite à prier.  Le prêtre leur 
recommande la plus grande discrétion, mais rien 
n’y fait et il n’a pas fallu longtemps pour que tout 
le village crie au miracle, tout le monde accourt 
pour voir, pour prier. Le 12 octobre 1752, soit 5 mois 
après sa découverte, la statuette est transférée dans 
l’église de Neuvizy sous le nom de « Notre Dame de 
Bon Secours ».

Une petite «Notre Dame de Paris»
L’église qui accueille les premiers pèlerins est trop 
petite. En 1865 commencent des travaux pour en 
bâtir une, une petite « Notre Dame de Paris ». La 
première pierre fut posée en présence de 10 000 
pèlerins. En 1932, un monument est érigé dans le 
bois où se trouvait la statuette et les pèlerinages 
se succèdent : on vient en procession « au Bois ». 
Depuis 1752, de nombreuses guérisons se sont 
opérées. On peut en juger d’après le nombre des ex-

voto qui tapissent les murs de l’église.  

Le chemin marial
Le chemin forestier, un écrin de verdure qui 
conduit au monument dans le bois (environ 600 
m) a été rendu praticable en 2002, pour le 250ème 
anniversaire de la découverte de la statuette de la 
Vierge Marie. Cinq sculptures de l’artiste Florence 
Sanders représentant les « mystères glorieux » ont 
été installées, créant ainsi le chemin marial, pour les 
processions au Bois. 

Toutes les fêtes mariales sont célébrées au 
sanctuaire. La plus grande fête est celle du 1er 
mai, qui est l’ouverture du pèlerinage pour le mois 
marial. Un abri du pèlerin permet une pause abritée.; 
et un magasin est à la disposition des visiteurs le 
dimanche. Chacun est invité à venir en pèlerinage, 
pendant ce mois de Marie, au sanctuaire.

Notre Dame de Neuvizy, sanctuaire marial du diocèse

Lundi 1er mai 2023Messe à 10h30 présidée par Mgr Eric de Moulins-Beaufort suivie de la procession au Bois. À 15h30, prière mariale dans l’église.



PARTIR EN PÈLERINAGE

Pourquoi notre diocèse organise ce pèlerinage 
chaque année ?
Présidé par notre archevêque, Mgr Éric de MOULINS-
BEAUFORT, le pèlerinage à Lourdes s’inscrit dans le 
cadre des grands rassemblements diocésains qui 
réunit toutes les générations autour et avec nos 
frères et sœurs malades. Partir en pèlerinage, c’est 
répondre à un appel, c’est quitter son quotidien 
pour se laisser transformer. Venir à Lourdes, c’est 
répondre à l’appel de la Vierge Marie qui nous 
invite à mettre nos pas à la suite de Jésus-Christ. 

C’est répondre à l’appel à vivre en diocèse 5 jours 
de rencontre fraternelle, de prière, de discernement 
dans la joie et le partage. C’est vivre pleinement les 5 
essentiels* sur lesquels nos espaces missionnaires 
se construisent. C’est être invité à devenir des 
pierres vivantes et des bâtisseurs de notre Église en 
réponse à la mission que Marie confie à Bernadette 
: « que l’on bâtisse ici une chapelle », thème de notre 
pèlerinage 2023. 
*5 essentiels : Vie fraternelle – Prière – Service aux 
autres – Évangélisation – Formation

Pèlerinage diocésain à Lourdes

Partir à Lourdes est toujours une joie pour moi. 
Joie de retrouver des connaissances, d’accueillir de nouveaux pèlerins 

pour les accompagner et leur faire découvrir et vivre pleinement le
message de Lourdes. Joie de voir comment l’appel de Marie transforme

 intérieurement et spirituellement les pèlerins. 
Témoignage de Christian Devaux, responsable diocésain des pèlerinages

Marie, à Lourdes, nous invite à offrir notre temps, temps qui pourtant 
nous est si précieux car nous avons mille choses à faire dans notre vie ! 
Vivre un pèlerinage, c’est offrir son temps, c’est la joie de servir, la joie de 
vivre ensemble cinq jours dans une ambiance fraternelle et chaleureuse 

de charité et d’amour. Venez et voyez ! 
Témoignage d’Anne Kerr, présidente de l’Hospitalité diocésaine

Je suis venue à Lourdes pour la première fois l’été dernier, en tant 
que cadet de l’hospitalité, car j’avais envie de découvrir le sanctuaire 
dont on me parlait dans ma famille et j’avais aussi envie d’aider. J’ai 
aimé le partage et la fraternité avec les autres jeunes et les personnes 
accompagnées. Notre service consiste à servir les repas, et à aider 
les personnes à manger. On accompagnait aussi pendant la journée 
les pèlerins qui sont dans les chariots bleus de Lourdes. Mon meilleur 
souvenir est celui de la procession mariale, avec les flambeaux, dans 

la nuit : c’était magnifique ! 
Témoignage de Héloïse, cadet de l’hospitalité

En 2019, j’étais allé à Lourdes en tant qu’hospitalier. Mais fin 2020, j’ai fait 
un AVC avec des complications très graves. Beaucoup de personnes ont 
prié pour moi, j’avais besoin d’aller à Lourdes pour remercier car je pense 
que la Vierge a toujours été près de nous. Ce pèlerinage de l’été 2022 a 
changé ma vie. Un jeune prêtre m’a dit : vous ne pouvez rien faire de vos 
mains, mais il y a deux choses que vous pouvez faire : aimer et prier.  
Aujourd’hui, je prends beaucoup de temps pour prier, avec la Messe et le 
chapelet en direct de Lourdes chaque jour, cela continue mon pèlerinage. 
Je pensais que j’étais inutile et je me rends compte que j’ai trouvé une 
autre façon de donner et de recevoir. Après mon AVC, Dieu m’a dit : tu ne 
vas pas reprendre tes activités de bien portant, j’ai un autre plan pour toi. 
En reliant tout cela, l’autre plan que Dieu avait pour moi, c’était de prier, et 
j’ai découvert cela à Lourdes. Nous vivons une grande fraternité avec les 
hospitaliers, et les jeunes qui nous aident, c’est une grande famille. Il faut 

venir pour rejoindre la grande famille ! 
Témoignage de Christian, pèlerin accompagné 



PARTIR EN PÈLERINAGE

Un peu d’histoire 
L’abbaye Notre Dame du Val d’Igny fait partie de la 
grande famille cistercienne répandue aujourd’hui 
dans les cinq continents. Elle appartient à l’Ordre 
Cistercien de la Stricte Observance, dont les membres 
sont plus connus sous le nom de « Trappistes ». Le 
monastère a connu trois fois la destruction et la 
reconstruction. Fondé en 1128 par les moines de 
Clairvaux, en 1876, vingt-trois trappistes de l’abbaye 
Sainte-Marie du Désert, du diocèse de Toulouse, 
s’installent au prieuré d’Igny. En 1886, Notre-Dame 
d’Igny redevient une abbaye. Enfin, les moniales 
de Notre Dame de la Coudre, viennent de Laval 
en 1929. Elles ont fait émerger la vie monastique 
féminine à Igny. En 1884, dom Augustin Marre a 
installé une petite chocolaterie… Aujourd’hui, ce 
sont les Bouchons d’Igny qui font la réputation de 
la chocolaterie. Détruite pendant la première guerre 
mondiale, l’abbaye a été entièrement reconstruite, et 
terminée en 1929.  

La vie actuelle : entre le chocolat et l’accueil des 
sœurs âgées 
Entre 2008 et 2011, d’importants travaux de 
modernisation et d’aménagement ont été réalisés. 
Quatre communautés du nord-est de la France se 
sont unies pour former une nouvelle communauté. 
L’abbaye d’Igny a été aménagée pour accueillir les 
moniales qui l’habitent aujourd’hui. Elle a, à cette 
occasion, reçu un nom nouveau : abbaye Notre 
Dame du Val d’Igny. Nous sommes 38 sœurs sur 
place, de 29 à 101 ans, et nous avons une structure 
médicalisée pour les 17 sœurs âgées. Notre activité 
lucrative principale est la chocolaterie. 

Nous accueillons aussi des retraitants, des personnes 
qui ont besoin de s’arrêter ou de se ressourcer. Nous 
avons aussi des étudiants qui viennent grâce au site 
www.ritrit.fr, et des randonneurs qui passent. Nous 
sommes vraiment ravies d’accueillir le pèlerinage 
diocésain cette année !

L’abbaye Notre-Dame du Val d’Igny accueille cette
année le pèlerinage diocésain le lundi 29 mai.
À la rencontre de Mère Isabelle, abbesse 

La Pastorale des jeunes propose deux pèlerinages 
adaptés : le premier destiné aux collégiens, le se-
cond « les cadets de l’Hospitalité » s’adresse aux 
jeunes de 15 ans et plus. Les cadets sont au service 
des pèlerins accompagnés. Les servants d’autel de 
l’association des Clercs de Notre-Dame de Reims qui 
fête ses 80 ans, se joignent également au pèlerinage 
cette année. Tarif : 450 € tout compris (transport, lo-
gement en hôtel).

Pour les jeunes qui veulent partir à Lourdes



En route pour les JMJ !

JOURNÉES MONDIALES DE LA JEUNESSE

Afin de préparer les JMJ qui auront lieu du 25 juillet au 7 Août cet été, une équipe dédiée à l’organisation 
s’est rendue au Portugal en février dernier. Cette équipe est composée du Père Paul Emmanuel 
Lallement (prêtre de la mission étudiante), Alex Trousset (service civique dédié au JMJ), Laurette Perrin 
(responsable Logistique) et Sylvie Lahotte (responsable pastorale des 12 aux 18.ans). Le diocèse 
de Reims étant associé à celui de Soissons pour l’organisation des JMJ 2023, leurs homologues 

soissonnais étaient présents lors du voyage.  

Vous avez visité ensemble 3 villes du Portugal : 
Coïmbra, Fátima et Lisbonne. Pourquoi ce choix et 
quel était l’objectif de votre voyage ? 

AT : Ces trois villes nous accueilleront pour des 
temps plus ou moins longs lors de notre sainte 
aventure, il était important de les découvrir ! Lors 
de la première semaine, nous nous rendrons à 
Fátima même si notre diocèse d’accueil sera celui 
de Coïmbra. La deuxième semaine, nous serons 
accueillis à Lisbonne pour vivre tous ensemble dans 
l’universalité de l’Église que nous sommes venus 
chercher.

Père P-E. L : Oui, l’objectif était vraiment de découvrir 
le Portugal et les principaux lieux que nous serons 
amenés à fréquenter cet été. Pouvoir rencontrer 
également le comité d’organisation du diocèse de 
Coïmbra : nous savons désormais tout ce qui nous 
sera proposé et nous nous en réjouissons.

Est-ce que l’on ressent déjà les prémices des JMJ 
sur place ? 

AT : Déjà en février, on voit que le pays vit au le 
rythme des JMJ ! Entre les affiches publicitaires 
chez les commerçants, les annonces vidéo dans 
les églises, les affichages dans les rues, les totems 
avec le décompte avant le début des JMJ, c’est tout 
un pays qui se prépare à nous accueillir ! Personne 
là-bas ne peut ignorer l’évènement qui se prépare : la 
communication est partout !

Père P-E. L : À Coïmbra, ils attendent 43 diocèses de 
23 pays différents : c’est une énorme foule que  cette 
petite ville se prépare à accueillir. Ils recherchent des 
familles d’accueil. Tout le monde est déjà sollicité…
sur place, personne ne peut passer à côté des JMJ !

Qu’est-ce que les portugais attendent pour eux-
mêmes des JMJ ? Quels messages vous ont-ils 
confiés ?

Père P-E. L : On imagine toujours les portugais 
très croyants mais ils connaissent eux-aussi une 
diminution de la fréquentation de leurs églises. Ils 
espèrent que la joie vécue par les JMJ remotivera 
leur propre jeunesse et donnera un souffle de vie 
dans leurs paroisses au Portugal. Ils attendent 
beaucoup de cet événement. Chez les jeunes qui 
sont motivés, qui font partie de l’organisation, on 
sent une belle joie qui fait plaisir à voir. En dehors des 
habitués de l’Église, sans doute que l’approche des 
JMJ ne dit pas grand-chose mais nous ne sommes 
qu’en février-mars… L’approche de l’événement va 
sans doute réveiller bien des gens.

AT : On sent effectivement qu’ils espèrent un 
mouvement de conversion, mais pas seulement. Ils 
croient aux JMJ, à ce que l’évènement sèmera en 
termes de vocations, de relations, d’évangélisation, 
de rencontres et d’amitiés. Ils nous ont confié leurs 
appréhensions mais aussi leur enthousiasme car 
c’est un événement qui est pour eux, de très grande 
envergure ! Ils nous demandent de les soutenir par 
la prière : eux et tous ceux et celles qui participeront 
de près ou de loin aux JMJ !

Le Portugal et les paysages que vous avez pu voir - 
et que découvriront les jeunes - sont-ils à la hauteur 
des 7 merveilles du monde ?

AT : À titre personnel, je trouve ce pays est 
magnifique.! D’un point de vue architectural, il a 
vraiment un style à part entière… et dès que vous



JOURNÉES MONDIALES DE LA JEUNESSE

sortez de la ville, dans la campagne, les paysages 
sont l’un après l’autre toujours plus beaux. En février, 
il y avait déjà beaucoup de couleurs… alors en été, 
cela doit être un festival !

Père P-E. L : À la hauteur des 7 merveilles du 
monde ? Peut-être ou peut-être pas. En tout cas, le 
pays est magnifique. Lisbonne est une ville-monde 
charmante, agréable et accueillante. À Coïmbra, on 
sent l’omniprésence de la culture. Fátima, quant à 
elle, est charmante de simplicité : une belle foi s’y 
exprime. Oui, le pays est magnifique… et que dire 
des Portugais ? Charmants, accueillants, le cœur sur 
la main. Le pays vaut bien plus qu’un détour !

Les jeunes auront la chance de traverser Fátima, 
Coïmbra et Lisbonne : qu’est-ce que les jeunes 
pourront comprendre de ces villes et de leurs 
histoires.?

AT : Le Portugal est une république, c’est un pays 
assez pauvre avec quelques difficultés économiques, 
mais qui malgré cela, se bat pour se relever. À Fátima, 
on découvre un lieu de pèlerinage important.: des 
personnes du monde entier se rendent ici pour prier 
la sainte vierge Marie. Avec Coïmbra, les jeunes 
découvriront à la fois la première capitale historique 
du Portugal, et la sainte patronne du diocèse qui 
nous accueille : Sainte Elisabeth qui est la première 
reine du Portugal. Lisbonne est la capitale actuelle 
du Portugal. Il s’agit de la ville où auront lieu les plus 
gros rassemblements des JMJ ! De la tour de Belém 
au parc George V, nous allons vivre pleins de temps 
extraordinaires, forts de rencontres, de temps spi, de 
joie, de bonheur !

Père P-E. L : Notre découverte, je l’espère, sera 
immersive grâce aux personnes que nous y 
rencontrerons. L’essentiel, bien sûr, ce sera les 
échanges avec elles : ils seront bien plus faciles 
durant la première semaine où le programme le 
permet. Nous essayerons, quant à nous, de les initier 
au mieux à l’histoire et à la vie de ces différents 
lieux. Sans aucun doute, tout sera fait sur place pour 
que ce pèlerinage des JMJ soit l’occasion d’une 
rencontre avec le Portugal et ses habitants. 

Pour être plus précis, je pense qu’à Fátima, nous 
aurons l’occasion de sentir l’ambiance du lieu : 
un lieu tout simple, tout imprégné de la beauté de 
la Vierge Marie. Fátima est un lieu très fort qui se 
livre simplement et dont le message est à même 
de réveiller la foi, même celle des plus distants. 
Viens et vois ! À Coïmbra, nous aurons l’occasion 
de découvrir la richesse de la vie intellectuelle du 
Portugal : passée, présente et future. Nous aurons 
l’occasion également de découvrir que cette 
richesse n’est pas incompatible avec la foi : foi et 
raison bien unies, les deux ailes conduisant l’homme 
à la vérité, ainsi que le soulignait Saint Jean-Paul II. 
À Lisbonne, nous aurons l’occasion d’être baignés 
dans l’atmosphère cosmopolite d’une ville-monde. 
Celle-ci, à la différence des autres villes-monde, et 
notamment de Paris, se signale par sa simplicité : 
Lisbonne se livre facilement. Lisbonne bénéficie 
en outre d’un riche patrimoine, renforcé par son 
histoire de ville tournée vers l’Océan Atlantique et les 
grandes découvertes.

Un petit mot à ajouter ?

Père P-E. L : Beaucoup de jeunes se demandent si 
une semaine (en l’occurrence, la deuxième), ce n’est 
pas amplement suffisant. Je ne pense pas. Mon 
expérience de 4 JMJ me fait dire que ce que l’on 
vit durant la première semaine est très fort, parfois 
même plus fort que lors de la 2e semaine. C’est 
durant la 1ère semaine qu’on découvre vraiment le 
pays et les personnes qui l’habitent. Cela nous laisse 
également le temps de faire connaissance entre 
nous. Pour 100€ de plus, vous profiterez pleinement 
du programme. Bref, les JMJ, c’est 2 semaines !

AT : J’ai envie de reprendre un verset de St Jean : 
«.Viens et vois ! » (Jean 1 ; 46)… et bien sûr, inscris-
toi !

Vous souhaitez 

soutenir le 

voyage d’un jeune 

du diocèse à 

Lisbonne ? 

Découpez le bon 

de soutien en 

dernière page 

de ce bulletin 

d’information !



CONTACTER L’ARCHEVÊCHÉ
Tél : 03 26 47 05 33
Archevêché de Reims
3 rue du Cardinal de Lorraine
51 100 Reims

SERVICE COMMUNICATION  
Bénédicte Cousin - Solenne Rodrigues 
Violaine de Caffarelli 
communication@catholique-reims.fr
https://catholique-reims.fr

-------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Civilité Madame Monsieur
NOM/Prénom.............................................................................................................................................................
Adresse ...................................................................................... CP/Ville .................................................................
E-mail .........................................................................................................................................................................
Paroisse .....................................................................................................................................................................

OUI, je veux soutenir la jeunesse de mon diocèse et je participe à leur voyage par un don : 

JE SOUTIENS LE VOYAGE D’UN JEUNE PAR UN DON

57€, j’offre une journée de JMJ 
à un jeune du diocèse

Votre don permet de bénéficier d’une réduction de l’impôt sur le revenu à hauteur de 75% dans la limite de 
554€ jusqu’au 31 décembre 2023. Au-delà, les dons sont déductibles à 66% (Art 200 et 238 bis du CCI).
J’envoie mon coupon avec mon chèque à l’ordre de l’Association diocésaine de Reims à 
l’adresse : Archevêché de Reims, 3 rue du Cardinal de Lorraine, 51100 Reims

Le baptême dans l’Esprit Saint
Le baptême dans l’Esprit Saint est une démarche 
personnelle qui a pour but de réactiver les grâces 
reçues lors du baptême et de la confirmation. 
La démarche est un cheminement qui permet de 
renouveler l’accueil de Dieu Père, Fils et Esprit dans 
ma vie. Elle se termine par la prière du baptême dans 
l’Esprit Saint vécue au milieu de quelques frères et 
sœurs et qui est souvent l’occasion d’une rencontre 
personnelle avec le Christ. Le baptême dans l’Esprit 
Saint est très souvent vécu comme une nouvelle 
pentecôte, redonnant un élan missionnaire à celui 
ou celle qui le vit. Le baptême dans l’Esprit Saint 
n’est pas un sacrement. 

Retransmissions en direct sur la chaîne YouTube du 
Diocèse de Reims et des Ardennes !

Thierry Mestrallet, membre de la Fraternité 
missionnaire diocésaine

Pendant le Temps Pascal, vous êtes invités 
à participer à 6 soirées sur Reims, qui auront 
lieu chaque mardi à la Chapelle St Sixte, ou sur 
Charleville chaque jeudi en la Maison Jules Bihéry.

De 20h30 à 22h00, les thèmes sont les suivants :
• Accueillir l’amour de Dieu notre Père

Mardi 2 mai et jeudi 4 mai 
• Accueillir Jésus Sauveur
Mardi 9 mai et jeudi 11 mai
• Accueillir Jésus Seigneur

Mardi 16 mai et jeudi 18 mai
• Accueillir l’Esprit Saint

Mardi 23 mai et jeudi 25 mai
• Renaître de l’Esprit Saint et grandir

Mardi 30 mai et jeudi 1er juin
• Devenir disciple missionnaire

Jeudi 8 juin (église St Nicolas à Rethel)
avec Mgr de Moulins-Beaufort

LA FRATERNITÉ MISSIONNAIRE DIOCÉSAINE

Découvrez la bibliothèque diocésaine Jean 
Gerson ! Ouverture du lundi au jeudi, de 
14h15 à 17h30, au 16 rue du Barbâtre, à 

Reims ! 

Scannez-moi pour accéder au site Internet avec catalogue en ligne, nouvelles acquisitions...

JMJ

114€, j’offre une journée de JMJ 
à deux jeunes du diocèse

400€, j’offre 1 semaine JMJ à un jeune 
850€, j’offre 15 jours de JMJ à un jeune 
Autre ............€,  je soutiens la jeunesse


